
Chers amis congressistes, 

Voici que se termine en Algérie la première « Conférence Internationale sur l’Apiculture, les Produits 

de la Ruche et le Développement Durable » superbement organisée dans un esprit convivial et 

constructif les 25 et 26 novembre 2018 à Mostaganem. Cette conférence représente le parfait exemple 

de la complémentarité / synergie entre le monde scientifique de la recherche appliquée et les 

différents acteurs de la filière apicole. 

Le nombre et la pertinence des questions posées a démontré le haut niveau de connaissance des 

participants suivies par les réponses d’un large panel d’universitaires et e techniciens dont bon nombre 

de pays auraient toutes les raisons d’en être jaloux. 

Une quarantaine de communications ventilées entre quatre sessions ont abordé, sur deux jours, 

différents domaines dont une majorité concernait les propriétés des composants des produits de la 

ruche et leurs bienfaits sur l’organisme humain mais aussi sur les animaux. 

En termes de développement durable, il en ressort que l’Algérie devrait se pencher plus 

particulièrement sur : 

• Une unification des acteurs apicoles au niveau national ; 

• La caractérisation des miels monofloraux avec les outils traditionnels tels que la 

mélissopalynologie, une palynothèque nationale, un laboratoire agréé et une nouvelle 

législation dont IGP ; 

• Une diversification des produits de la ruche adaptés aux normes légales internationales : 

pollen, gelée royale, propolis, venin, cire ; 

• Des campagnes de sensibilisation / promotion de tous ces produits auprès du grand public ; 

• Une mise en réseau des différentes entités scientifiques impliquées dans les problématiques 

liées au secteur apicole, une harmonisation des méthodes, un site national contenant tous les 

travaux effectués depuis une vingtaine d’années et enfin une participation plus active aux 

différentes manifestations et réseaux internationaux ; 

• Des conservatoires d’abeilles locales, plus spécialement pour la race « sahariensis » (si cela 

n’est pas déjà trop tard) ; 

• Aides aux éleveurs / multiplicateurs de lignées d’exception fournies par les praticiens de 

terrain formés aux critères de sélection ; 

• Protection du marché national des importations frauduleuses à bas prix ; 

L’Algérie, c’est connu depuis fort longtemps, offre des potentialités immenses pour le développement 

du secteur apicole malgré les contraintes actuelles de dérèglement climatique et intrusions de 

nouveaux parasites et nouvelles maladies apiaires. L’essor de la filière passe aussi par un point 

fondamental : une législation très stricte sur les mésusages des pesticides ! 

Congratulations aux organisateurs de cette première Conférence Internationale Apicole. Cette 

première expérience doit maintenant se renouveler régulièrement, pourquoi pas à chaque fois dans 

une région différente de l’Algérie… 

Mille mercis à tous ! 

Gilles RATIA – Consultant apicole et président d’Apiservices 



 

  

  

  


